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Peuplement
Le terme de peuplement a une double signification : il dÃ©signe la forme prise par la rÃ©partition de la population dans un  territoire,

c'est donc une configuration spatiale ; mais cette configuration rÃ©sulte de l'action d'occuper un territoire en le peuplant, comme dans

l'expression Â« colonie de peuplement Â». La notion de peuplement, qui interroge les localisations, les concentrations et la plus ou

moins grande rÃ©gularitÃ© de l'installation des populations, est caractÃ©ristique de l'approche gÃ©ographique, par opposition Ã 

une approche dÃ©mographique qui se centre davantage sur les caractÃ¨res de cette population et les Â«processusÂ» de son

Ã©volution (P. George, 1969). Les variations du peuplement dans l'espace et dans le temps, qu'il soit dense ou lÃ¢che, pÃ©renne ou

saisonnier, groupÃ© ou dispersÃ©, ancien ou rÃ©cent, sont l'un des premiers indicateurs de la valeur gÃ©ographique des 

Â«rÃ©gionsÂ» et des territoires et ont Ã©tÃ© trÃ¨s tÃ´t insÃ©rÃ©es dans le questionnement de la gÃ©ographie.

Ainsi, la densitÃ© du peuplement, mesurÃ©e parfois dans de trÃ¨s grandes rÃ©gions (aux Â«Ã©chellesÂ» rÃ©gionales ou

continentales), Ã©tait volontiers considÃ©rÃ©e par la gÃ©ographie classique comme un indicateur synthÃ©tique de la qualitÃ© d'un

milieu et de la rÃ©ussite de sa mise en valeur par une sociÃ©tÃ©. Les contraintes du milieu sur ses variations sont par exemple

identifiÃ©es par M. Sorre pour Ã©tablir les limites de l'oecoumÃ¨ne. CalculÃ©e comme un rendement (population divisÃ©e par la

surface) et non comme un indicateur social (surface disponible par habitant), la densitÃ© reflÃ¨te la charge de population dont un

terroir agraire est susceptible de permettre la subsistance et la reproduction, pour un Ã©tat donnÃ© des techniques de production et

d'encadrement (P. Gourou). C'est ainsi que les fortes densitÃ©s asiatiques, associÃ©es Ã  la culture du riz, sont opposÃ©es aux plus

faibles densitÃ©s rurales de la plupart des rÃ©gions d'Afrique. Les notions de surpeuplement ou de sous-peuplement font appel Ã 

des normes moyennes de prÃ©sence de la population pour un niveau donnÃ© de ressources. On a surtout Ã©voquÃ© le

sous-peuplement Ã  propos du continent africain (Gilles Sautter), tandis que le surpeuplement est souvent Ã©valuÃ© Ã  l'Ã©chelle

des logements, des immeubles ou des Â«quartiersÂ» urbains.

A des Ã©chelles plus locales, les observations dÃ©taillÃ©es du peuplement rural, sous forme d'habitat groupÃ© ou dispersÃ©, ont

soutenu les analyses de gÃ©ographes franÃ§ais comme Â«Albert DemangeonÂ» ou de gÃ©ographes allemands comme 

Â«Friedrich RatzelÂ» ou August Meitzen pour Ã©tablir les parts respectives du milieu (abondance ou raretÃ© des ressources en

eau) et de l'origine des peuples (type d'organisation collective) dans les formes prises par le peuplement antique ou mÃ©diÃ©val de

l'Europe occidentale.

Le peuplement urbain, qui dans tous les continents se caractÃ©rise toujours par des densitÃ©s beaucoup plus Ã©levÃ©es que le

peuplement rural (de un ou deux ordres de grandeur) est Ã©tudiÃ© dans les formes qu'il prend Ã  meso ou Ã  grande Ã©chelle.

Ainsi, si la thÃ©orie des Â«lieux centrauxÂ» de Walter Christaller et Auguste LÃ¶sch rend compte de la rÃ©gularitÃ© de la trame

spatiale du peuplement urbain d'une rÃ©gion par le rÃ´le des villes comme centres de service Ã  la population, Jean Gottman a

dÃ©crit des formes originales de concentration de grandes villes reliÃ©es entre elles par d'autres formes de complÃ©mentaritÃ©,

qu'il a dÃ©signÃ©es comme Â« mÃ©galopoles Â». Outre celle identifiÃ©e de faÃ§on gÃ©nÃ©rique sur la cÃ´te est des Etats-Unis,

de Boston Ã  Washington, d'autres ont Ã©tÃ© signalÃ©es dans le monde, par exemple par Etienne Juillard (mÃ©galopole rhÃ©nane

ou Â« dorsale Â» europÃ©enne de Londres Ã  Milan, mÃ©galopole japonaise de Tokyo Ã  Osaka). Une quatriÃ¨me mÃ©galopole est

en formation en Chine, dans le delta de la riviÃ¨re des perles, entre Canton et Hong Kong, voire dans la basse vallÃ©e du Yang Tse

entre Nankin et Shanghai. D'autres formes de peuplement trÃ¨s intenses ont Ã©tÃ© identifiÃ©es comme constituant des Â« corridors

Â» le long de voies de circulation importantes, par exemple le fleuve Saint-Laurent ou les Grands Lacs amÃ©ricains. 

A l'Ã©chelle des unitÃ©s ou des aires urbaines, le peuplement urbain est encore caractÃ©risÃ© par sa densitÃ© moyenne (cinq fois

plus Ã©levÃ©e dans les villes asiatiques et deux fois plus dans les villes europÃ©ennes que dans les villes d'AmÃ©rique du nord ou

d'Australie) mais aussi par des Â«gradientsÂ» Â«centre-pÃ©riphÃ©rieÂ» (modÃ©lisÃ©s par des dimensions fractales, voir

GuÃ©rois, 2003 pour les villes europÃ©ennes) qui conduisent Ã  mesurer un Ã©talement urbain plus ou moins prononcÃ©. Celui-ci

s'est beaucoup accentuÃ© dans tous les Â«paysÂ» dans la seconde moitiÃ© du XXe siÃ¨cle et pose en ce dÃ©but de XXIe siÃ¨cle

beaucoup de questions quant Ã  la durabilitÃ© de certaines formes de peuplement trÃ¨s consommatrices d'espace, d'Ã©nergie et de

ressources.

L'histoire du peuplement de la terre a fait l'objet de trÃ¨s nombreux travaux mettant en Ã©vidence le rÃ´le important des migrations

humaines. Ce sont aujourd'hui les travaux des gÃ©nÃ©ticiens des populations qui permettent d'identifier la trace des dÃ©placements

anciens, notamment depuis la rÃ©volution nÃ©olithique, en les complÃ©tant par des observations de la Â«diffusionÂ» des langues et

des artefacts techniques (Cavalli-Sforza, 1985, Renfrew, 1990). Les recherches relatives aux palÃ©o-environnements donnent une
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interprÃ©tation aux inÃ©gales densitÃ©s du peuplement dans les rÃ©gions du monde, selon leur dotation Ã©cologique initiale (Jared

Diamond), tandis que les modÃ¨les de la croissance dÃ©mographique spatialisÃ©e (Gibrat, Pumain, enchaÃ®nement historique)

complÃ¨tent les rÃ©cits historiques des Ã©volutions ultÃ©rieures, marquÃ©es par les transitions, dÃ©mographique et urbaine.

Cette histoire est aussi trÃ¨s fortement marquÃ©e par les principales Ã©tapes des migrations de colonisation qui ont suivi la

premiÃ¨re Â«mondialisationÂ» aprÃ¨s l'Ã©tablissement de liaisons maritimes rÃ©guliÃ¨res entre tous les continents. Dans les formes

du peuplement des Â« pays neufs Â», aux Ã©chelles continentales ou nationales, comme dans celles des pays colonisÃ©s dont le

peuplement indigÃ¨ne a Ã©tÃ© dÃ©truit ou bouleversÃ©, subsistent des diffÃ©rences caractÃ©ristiques qui se rapportent Ã 

l'Ã©poque et la durÃ©e de leur mise en place (Bretagnolle et al. 2007).

L'emploi du terme en franÃ§ais correspond surtout aux Ã©chelles moyennes, de la rÃ©gion aux continents, et diffÃ¨re donc un peu

de l'anglais Â« settlement Â» qui couvre plus largement tout le domaine sÃ©mantique qui en franÃ§ais est celui de l'habitat. Un

Ã©quivalent possible de peuplement serait plutÃ´t Â« settlement pattern Â».

Les outils de visualisation du peuplement se sont beaucoup transformÃ©s, depuis l'Ã©poque oÃ¹ Pierre George dÃ©montrait la

supÃ©rioritÃ© des Â«cartesÂ» par points pour analyser la rÃ©partition communale de la population franÃ§aise sur les cartes

chorophÃ¨thes de la densitÃ©. Les cartes en trois dimensions permettent seules une reprÃ©sentation des violents contrastes entre

peuplement rural et urbain, tandis que les animations cartographiques permettent de suivre l'Ã©volution du peuplement d'une

rÃ©gion. W. Tobler a proposÃ© une reprÃ©sentation du peuplement Ã  l'Ã©chelle mondiale dans un carroyage de 1 km de cÃ´tÃ©.

Une reprÃ©sentation indirecte des densitÃ©s mesurÃ©es par les distances entre les foyers de peuplement urbain de mÃªme taille

(espacement) Ã  diffÃ©rentes Ã©chelles a permis Ã  C . Rozenblat (1995) de restituer des images cohÃ©rentes de l'inÃ©gale

densitÃ© du peuplement urbain entre les parties occidentale, centrale et orientale de l'Europe.
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